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Good morning everyone. It is great to be here amongst all of you. I am Abda Wone represent 
TrustAfrica and the African Network on Discrimination based on Work and Descent and 
Slavery (ANDS). TrustAfrica is a pan-African philanthropic organisation and the pioneer 
organisation when it comes to addressing the rights of communities discriminated against 
based on work and descent (CDWDs) and slavery in Mauritania, Mali, Niger, Burkina Faso 
and Chad. CDWDs in these countries face traditional slavery and caste-based discrimination. 
These communities continue to face inter-generational oppression.  
 
Last year TrustAfrica conducted a study on CDWDs in Mauritania, Mali, Niger and Burkina 
Faso. According to the outcome of the study, traditional slavery and discrimination based on 
work and descent are still widespread. CDWDs suffered disproportionately during the COVID-
19 pandemic.  
 
In Mali, CDWDs within the Soninké community were specifically targeted for slavery and were 
forced to flee their homes to avoid forced labour.  
 
In Mauritania, Haratines are still segregated due to their origins as slaves. The Arab-
dominated regime continues to discriminate against Fulani, Soninké and Wolof communities 
because of the colour of their skin.  
 
The concerns of CDWDs in Africa have not been sufficiently addressed at previous Minority 
Rights Forums. In the spirit of this year’s theme “Review, Rethink and Reform”, I think it is 
urgent for the international community to recognise CDWDs as a category of persons requiring 
special protections.  
 
First of all, a dedicated session on CDWDs should be added to the agenda for the next Forum, 
with the goal of conducting dialogues around the institution of a Special Procedure mandate 
to strengthen the international protection regime.  
 
Moreover, I believe an international year for communities discriminated on work and descent 
could be of great importance to raise awareness of the violations affecting these groups and 
to strengthen international dialogue towards addressing them. 
 
Finally, I would like to appeal to the states of countries concerned by this issue to reach out 
for dialogue with ANDS and TrustAfrica and local communities to address the human rights 
concerns of CDWDs.  
 
I thank you. 
 
 
 
 
 
 

 



Contribution de l’intervenant Abdarahmane Wone 
TrustAfrica et le Réseau africain contre les discriminations basées sur le travail, 

l'ascendance et l'esclavage (ANDS) 
 
 
Bonjour à tous. C'est un réel plaisir d'être ici parmi vous. Je m'appelle Abda Wone, je 
représente TrustAfrica et le Réseau africain contre les discriminations basées sur le travail, 
l'ascendance et l'esclavage (ANDS). TrustAfrica est une fondation panafricaine 
philanthropique. C'est l'une des organisations pionnières du combat pour les droits des 
communautés discriminées sur la base du travail et de l'ascendance (les Communautés 
DWD) et de la lutte contre l'esclavage en Mauritanie, au Mali, au Niger, au Burkina Faso et au 
Tchad. Dans ces pays, les communautés DWD sont confrontés à l'esclavage traditionnel et à 
la discrimination fondée sur la caste. Ces communautés continuent à faire face à une 
oppression intergénérationnelle.  
 
L'année dernière, TrustAfrica a mené une étude sur les communautés DWD en Mauritanie, 
au Mali, au Niger et au Burkina Faso. Selon les résultats de cette étude, l'esclavage 
traditionnel et la discrimination basée sur le travail et l'ascendance sont encore très répandus. 
En outre, les communautés DWD ont souffert de manière disproportionnée pendant la 
pandémie de COVID-19.  
 
Au Mali, les communautés Soninké DWD ont été spécifiquement ciblés pour l'esclavage et 
ont été contraints de fuir leurs maisons pour éviter le travail forcé.  
 
En Mauritanie, les Haratines sont toujours victimes de ségrégation en raison de leurs origines 
d'esclaves. Le régime à dominante arabe continue de discriminer les communautés Peulh, 
Soninké et Wolof en raison de la couleur de leur peau.  
 
Les préoccupations des communautés DWD en Afrique n'ont pas été suffisamment prises en 
compte lors des précédents Forums sur les droits des minorités. Dans l'esprit du thème de 
cette année "Revoir, repenser et réformer", je pense qu'il est urgent que la communauté 
internationale reconnaisse les personnes issues de ces communautés comme nécessitant 
une protection spéciale. 
 
En premier lieu, je demande à ce qu'une session dédiée aux communautés DWD soit ajoutée 
à l'ordre du jour du prochain Forum, dans le but de mener des dialogues autour de l'institution 
d'un mandat de procédure spéciale pour renforcer le régime de protection internationale. 
 
Je pense aussi que la création d'une année internationale pour les communautés victimes de 
discriminations sur la base du travail et l'ascendance pourrait être d'une grande importance 
pour sensibiliser aux violations qui affectent ces groupes et pour renforcer le dialogue 
international en vue d'y remédier. 
 
Enfin, je voudrais inviter les États des pays concernés par cette question à ouvrir le dialogue 
avec l'ANDS, TrustAfrica et les communautés locales pour répondre aux préoccupations des 
communautés DWD en matière de droits humains. 
 
Je vous remercie. 


